
GRANDE

5 C. 
10 c. 
13 C.

Etoiles a roll64, rayees ••
Flanelle erarlate................

Grise.....................
Cachemire de conlear...

(45 pouces de large nr) 14 c.
20 c.Coton (2A verges)....

Velour de couleur 25 c. 
75 cPrelarts anglais 

Choix de Tapis Brnxelle $1-00

Des aven tag s considérables offerts 
dans tons les départements.

Vente à Sacrifice,
De parties ms nour hommes et 

enfante»;

BltYSON 
GRAHAM 

& CIE.
148,150,152,154, rue Sparks

Valant la peine d’être Ln
5 lba. de meilleur Raisin à 

livre de thé de 50 centins poui 
ce qui fait $1.00 pour 75 centins.

Trois livres de raisins et une livre de thé 
de 40 centins pour 50 centins, ce qui fait 75 

50 contins.

pudding et une 
>our 75 contins,

centins pour
-0-

Nous offrons ce tavantage pour la balan
ce de l’année et nous en considérons telle
ment la valeur que toute personne qui a 
besoin de

BOUS THÉS

XC a i si xx s
Pour les fêtes devrait l'acheter à nos ma

gasins.

Stroud Frere,
100 RUE RIDEAU,
176 RU£ SPARKS,

Aussi à
BelleVIIIe, Toronto, Kingston et 

Montreal.
19 11 87—lm

ST-LEON
Marchant à la Victoire

Attaque l’ennemi caché qui détruit se
crètement les organes vitaux qui sape les 
bases de la vie, de la santé, du bonheur. 
L’usage abondant de l/Ean ht Leou, 
chassera rapidement du système les ter
ribles ennemis suivants :

DYSPEPSIE’ ^ 
INDIGESTION nrrfl 

CONSTIPATION 
RHUMATISME 

_ BILE
7 MALADIES DU FOIE 

ET DES REINS 
dartres 

BRONCHITES 
CATARRHE 

MAUX DE TETE 
ACIDITÉ DU COEUR 

SANG IMPUR
hbmorrhoides

•to

l

GRAVELLE
AFFECTIONS CHRONI
QUES.

RHUME
GOUTTE Etc.

A vendre en xrm et en détail an

No. 53H Bue Sussex, Ottawa.
Ottawa, 19 Nov. 1886—la.

Cet
ESPACE

EST RESERVE,

—A—

Lan & Cie
Rue RIDEAU.

28 11 87—lm.

VS
„7 ENTREPOTS V-

I*

A
Do Douane

VsO
à^Y-Sonbasscmcnt du Burea i de Poste VÇ»
£

C. NEVILLE
BPIOIBH

No. 118 Rue Rideau, Ottawa.
Importe directement ses vins pura et liqueurs 

Entrepots de l'accise, 87 rue Besserer. 
Ottawa, 19 Nov. 1887—lm

AVIS

m

Un ccrta'n nombre d’arrondissements sco
laires, dans la province du Manitoba, seront 
offerts en vente, par encan public, 
droits suivants, aux dates so 

A Manitou le 10 janvier, 1888 ; 
pro, le 17 janvier, 1888 ; ît Pobtao 
rik, le 24 janvier 1888 : il Bu a 

vier, 1688 ;

aux on- 
entionnées :.lonnoes : 

il Winni-
BTAOR LaPBAI-

ier 1888 ; il Brandon, le 31 
il Minnkdosa, le 7 février,

Tout colon établi sur l'un de ces arrondis- 
ui pourra prouver, 

à la satisfaction du commissaire des terres 
fédérales qu’il était résident “ bona fide ” et 
pratiquait l'agriculture sur le dit terrain, en 
ignorance de la loi, le premier jour d’Octo
bre. 1887. dans tel cas l’acheteur du dit ter-

sements sus-mentionnés, qui pourra proi 
tisfaction du commissaire des t

• sur le dit terrai
ignorance de la loi, le premier jour d’Oc 
bre, 1887, dans tel cas l’acheteur du dit t 
rain, s'il n’est le colon lui-méme. sera requis 
de payer au dit colon la valeur des travaux, 
ameliorations fait sur le dit terrain.

On pourra obtenir les listes des terrains 
des prix, des renseignements sur les ten 
de vente, ou tout autre renseignement < 
désir

Ottawa 
RA LIS,
des terres u Mai 
du Nord-Ouest.

es listes des terrains et 
termes 

icmcnt que 
dressant au

te, ou tout autre 
erait un acheteur, 
KTAIUK PU MlNIBTK

au C
NNII'RO

à Mani

RK DK L’I
DRH TKIIIIIBSHAlRK

i ; où îl tout autre agi 
toba ou dans les Terri toi

W,

A. M. BURGES i. 
Sour-Min'stre de l’Intérieur

Restaurant Terrapin
Il & 13 Rue O’Connor, Ottawa

JOHNCHUCKELL
PROPRIÉTAIRE.

SorRKI'AS 1 TOUTES HEURES '®t

cigaresvins, liqueurs et 
■riment en mains. Huîtres et 
leur saison.

Meilleur choix de

Salle de Billard et de Pool
La plus belle de la cité.

JOHN HUCKELL
Ottawa, 19 Nov 1887—lm.

DE

Ièhb CLASSE

Lard en baril Boudin'épicé
Lar.i ( E. Breakfast ) 

Le lard (Mess) Partie du dos.
“ (Short Cul)Epauies.
“ (Prime Mess)

Lard préparé
Long c'.air 
Cumberland 
Fumé ( L. C. )

“ ( C. C. )

Saindoux
Tine tes de 50 lbs. 
Saaux de 20 
Canistres de 3 •'

Saucisse de Boulogne 
Tôle en fromage.

Viandes fumées Saucisses.
Pieds de cochon.

Jambons d e toutes Langues.
Filets-

Viandes enveloppées ic. extra
Les Viandes jumées sont ga

ranties bonnes lorsqu’el
les sont expédiées. Elles 
devront etre examinées 
sur réception.

grosseurs.

Thompson & Slattery
EUrmUETEIBS DE I.AH1»

No. 11 et 13 Rue York.
«= ! CANADA.OTTAWA,

7 12 87—lœ

DE KTOUTESKESPECES

DE CUISINE ET DE PASSAGE

ErùGkvos et en Détail
OllOSK

l C. 69 & 75 ES WILLIAM.
^.Ottawa, 19 Nov. 1887—la.

APOLOGIE ! avait assailli la femme d’un plan 
leur bien connu vient d’être enlevé 
de la prison et lynché.

Nouvel attentat
Vienne, 20—Un journal d’ici dit 

avoir reçu une dépêche chiffré dé 
clarant qu’un nouvel attentat a été 
commis sur le Czar. Le Czar serai t 
môme blessé.

La môme feuille annonce aussi 
qu’un mouvement révolutionnaire 
nient d’eclater à St Petersbourg.

Londres, 20—I^ comte de|Garnes 
a épousé aujourd'hui mademoiselle 
Olive Uerens. La cérémonie a été 
des plus brillantes. Le prince de 
Galles a donné, comme cadeau, à 
la mariée, des bracelets ornés de 
diamants et de saphirs.

Achat de carabine»
Sofia, 20—Le ministre de la guerre 

en Bulgarie a demandé un crédit 
pour l’achat de cent milles carabi
nes.

o-
En conséquence du trafic considérable 

île thé qui se fait sur le Pacifique Ca
nadien, mes importations de thé, 

ont été rétamées mais néan
moins seront ici vers 

le 15 courant.

Venu nie voir pour des Thés 
â bon marché.

Raisins seulement 7 cents.

JOHN CASE
294 & 296

Rue Dalliousie
OTTAWA:

Marlaee
Paris, 20.—On annonce le mari

age de Maurice Bernhard, Ûls de 
Sarah Bernhard, à la princesse Vir- 
giuie-Clothide, arrière petite fille 
de Lucien Bonaparte. Le mariage 
doit être célébré à minuit, ce soir, 
dans l’église de St. Honoré.

Arrestation
Paris, 20.—Le marquis de Me- 

crenhein a été arrêté, hier. Il avait 
déterminé une vieille dame à lui 
avancer une somme considérable, 
promettant de rembourser lorsqu’il 
reutrerait en possession d’une cer
taine fortune à titre d’héritier.

Appelé A Ht Peter»bona*
St Petersbourg, 20.—Le général 

Von Schiveinitz, ambassadeur alle
mand, devait passer les fêtes de Noël 
mais il a reçu ordre de se rendre 
immédiatement à Berlin pour 
affaires importantes.

Nouvelle Urne
Hambourg, 20— Un* compagnie 

ayant un capital de $125,000 vient 
de se former pour l’établissement 
d’une ligne de vaisseaux côtiers 
dans les eaux de la Chine.

2 12 87—lm

LA MAI RI L 
Ottawa, 20 Déc. 1887.

Monsieur le Directeur,
Ia s soussignés ont vu avec sur

prise leurs noms figurer au bas de 
la réquisition que M. W. E. Brown, 
candidat à la mairie, publiée dans le 
Free Press d’hier soir.

Pour ce qui nous concerne, nous 
n’avons jamais autorisé qui que ce 
soit à inscrire nos noms sous celle 
réquisition.

Noua sommes. Monsieur le direc
teur, vos dévoués serviteurs

Gai.ixte Paradis,
1. Robitaillk,

.1. 13. Lamontac.nb,
11. Pruneau, 

Moïse Desjardins.

BULLETIN DU JOUR,
Par précaution

PesLh, 20—Plusieurs olliciers ont 
l’ordre de retourner à la tête

La reine Victoria souffre d’une 
légère indisposition.

John Hooper, député de Cork au 
parlement anglais, 
nier à deux mois d’emprisonnement 
pour avoir publié des rapports des 
assemblées tenues par des branches 
supprimées de la ligue nationale.

Le club le Canadien de New York 
a remis à après les fêtes le banquet 
qu’il doit offrir aux commissaires 
des pêcheries.

Le gouvernement américain a 
reçu du gouvernement anglais, l’in
vitation de prendre part à l’exposi
tion internationale qui doit être 
tenue à Melbourne, en 1888, pour 
célébrer le centenaire de la fonda
tion des Nouvelles Galles du Sud, 
première co’onio australienne.

Dans un rapport présenté au Con
grès, le secretaire Bayard recom- 

nde qu’une somme de $5,000 
soit votée pour défrayer les dépenses 
d’une commission devant représen
ter les Etats Unis à cette exposition.

Les Etats-Unis ont aussi été in
vités de prendre part à l’exposition 
interprovinciale qui sera tenue à 
Barcelone, Espagne, en 1888.

Le conseil de ville, de Montréal, 
a décidé, hier, d’imposer une taxe 
additionnelle de $400 sur les corn 
pagnies de té’égraphe et de télé
phone.

Sur 114 mortalités, à Montréal, 
dernière, treize ont été

reçu
de leurs garnisons immédiatement. 
On a ordonné à d’autres officiera, 
des corps de réserves, de ae tenir 
prêts à rejoindre leurs régiments.

Le prince .Impérial
Marseille, 20—Dans le cours d’une 

entrevue, hier, le Dr Mackenzie a 
déclaré que le rétablissement com
plet du prince impérial d’Allemagne, 
n’était pas impossible.

a été candamnô

k

C'-oiitlamniUlon
Londres, 20.—Dan Doherty, l’a

méricain qui a tué George M. Gra
ham, de Rochester, New-York, a
été trouvé coupable de meurtre, et 
condamné aux travaux forcés pour 
la vie.

N. Ulnditone
Londres, 20—M. Gladstone doit 

partir le 26 courant pour un voyage 
dans le nord de l’Italie.

Kllraln et Ninltli
Londres, 20.—La lutte entre Kil- 

rain et Smith s’est continuée, ce 
matin. Au moment de l’ajourne
ment ordonné par M. Atkinson les 
deux lutteurs para.ssaient encore 
aussi vigoureux qu’au commence
ment. D’après Sullivan c’est la 
plus grande lutte qui se soit vue 
depuis longtemps.

1

la semaine 
causées par la diphtérie.

Parlant hier à Derby, lord Sa
lisbury a déclaré que dans les cer
cles diplomatiques on ne connaît 
rien qui puisse donner raison aux 
rumeurs de guerre publiées par let 
journaux européens.

Mgr l’archevêque de Montréal 
publie une lettre pastoral3 dans la
quelle il s’élève contre le mouve
ment qui tant à faire disparaître 
l’exemption de taxes sur les propri
étés religie 

La commission des chemins de 
fer qui siège à Montréal terminera 
ses travaux cette semaine, et son 
rapport sera soumis au parlement 
pendant la prochaine session.

L’exposition des portraits histori
ques, actuellement tenue à Mont
real, obtient un grand succès.

L’enquête se continue dans l’af
faire Fahey-Neagele. Aucune nou
velle révélation importante.

Cent mille personnes ont assisté 
au funérailles de Himmell, l’anar
chiste de Londres, mort à la suite 
des blessures reçues pendant les 
émeutes à Trafafgar square. Il n’y 
a pas eu de désordres sérieux.

Il est tombé hier une forte bordée 
de neige à New York.

o-

ETOFFES A ROBES
La grande vaiiôtè et le choix illimité qne 

none offrons en cette ligne ne saurait être 
surpassée. Nons avons attentivement va 
à nous procurer tout ce qui est nouveau en
fait

D’ctoffes a Robesuses.

et il est impossible de concevoir rien de plue 
complet. Il est superflu d’ajouter qae les 
prix sont des pins avantageux. Si vous dé
sirez épargner de l’argent, ne monqoez pas 
de venir nous faire une visite à benne 
heure et vous procurez ce qu’il y * de 
mieux à votre choix dans tous les dépar
tements d'après nos prix les plus réduite.

Ne craignez pas de nous accorder votre en
tière confiance et vous vous convaincras qne 
l’on peut épargner de l’argent non-seule
ment dans un seal département mais que 
c'est général dans chaque branche, dans la 
plus large acception du mot.

N. B.—Le merveille du jour. Noe

GANTS DE KID
De 45 cents, à quatre boutons, des conleere 

le» plus nouvelles.RESUME TELEGRAPHIQUE

MAtiASIS A BOX MARCHE( Dépêches de celle après midi)

Vine innés, Ind. 20— Un nommé 
Archer, de Martin county, a assassi
né son amoureuse, après l’avoir en
levée. Le meurtrier a été arrêté.

I.ynctif
Quitman, Ga. 20—Un nègre quj

L’établissement par excellence pour la con
fection de Bobes.

Dupuis c& XTolin
Ottawa, 19 Nov. 1887-,la.

;
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Tout en tenant compte au “Free 
Press’ de ces deux actes de justice à 
l’égard de nos nationaux, nous lui 
dirons qu’il n’a pas encore suffi sam 
ment masqué ses véritables inten
tions.

Nous savons ce qu’il panse réelle
ment de notre race, de notre reli* 
pion, de nos institutions catholi
ques et françaises.

Il est vrai qu’il est généralement 
prudent. Vivant dans un centre, 
où un tiers de la population est 
française, il sait que pour avoir des 
lecteurs et du patronage dans cette 
partie de la population, il faut qu’il 
se taise souvent, ou qu’il enveloppe 
sa pensée d’un voile, ou qu’il se 
laisse voir sous des dehors les plus 
sympa'hiques. Mais le “Free Press” 
ne nous en imposera pas, cette fois, 
pareeque son oreille s’est laissée 
voir. En réponse à notre premier 
article sur la nomination d’un juge 
français à Prescott et Russell, il 
s’est d’abord oublié en s’écriant que 
le juge Lyon,d’Ottawa, nommé pro
visoirement député juge pour des 
servir ce district judiciaire, rendait 
tout-à fait inutile la nomination que 
nous demandions.

L’insistance du “Free Press" sur 
ce point ne laissait aucun doute sur 
le fond de sa pensée. Un voyait 
clairement que, pour lui, il y avait 
là plus qu’une question d’économie. 
Il y avait aussi la question de race. 
Cependant, voyant le tort qu’il se 
faisait à lui-même, il s’est mis à 
souiller dans un autre sens ; il re
proche même indirectement au gou 
vernement de ne pas élever M.Olivier 
sur le banc pour le district judiciaire 
de Prescott et RussîII.

Ce double jeu n’en imposera à 
personne. Le “Free Press” eût été 
mieux accueilli s’il avait contiuué à 
combattre la nomination d’un juge 
français. On l’aurait, du moins, 
trouvé sincère, et la sincérité est 
une vertu, qui vaut mieux que l’hy
pocrisie.

Pelletier, de la Province de Québec, 
sont de ce dernier avis, et viennent 
de rejeter des pétitions parce que 
l’on ne pouvait, suivant eux, com
mencer l’instruction après l’expira 
lion des six mois, y compris la ses
sion. L’autre opinion vient d’être sou
tenue par h juge Patterson, à 
Kingston, et le juge Taschereau à Jo 
liette.

Un avis d’appjl dans un cas ou 
deux est annoncé, et nous en ver 
rons bien d’autres, si nos législa
teurs, dès la prochaine session, ne 
mettent fin au débat en donnant à 
la loi une définition sur Laquelle on 
ne paisse se méprendre.

X» 3E3

FONDÉ EN 1879

Prix de l’abonnement
EDITION QUOTIDIENNE

I

$4.00.Un an, pour la ville.
“ en dehors de

EDITION HEBDOMADAIRE

3.00.la ville,

.$1.00.

Invariablement payable d’avance.
Toutes lettres, correspondances etc. etc. 

. doivent être adressées à

OSCAR McDONELL
Ottawa Ont.

BUREAUX ET ATELIERS
118 rne St Patrice I

414 et 416 rne Sussex.

LE CANADA LE DUC DE BASSANO

( Suite )
Ottawa» QO Déc. 1887 III

Pour expliquer la promptitude 
avec laquelle, bien souvent l’empe
reur se renseignait sur le compte de 
ceux qui avaient figuré devant le 
public dans le cours des dernières 
décades, on .a supposé qu’il avait 
fait dresser un registre à cet effet. 
Cette source d’informations existait, 
mais non pas écrite ; elle était dans 
la tête de Maret, qui avait 
tous les personnages du temps, et 
qui les tenait, pour ainsi dire, ren
fermés dans sa mémoire.

Il a fallu trouver des motifs de 
cette faveur presque invariable dont 
Maret jouit pendant seize ans. “Avec 
un peu de réflexion et de justice, on 
aurait compris qu’un ministre doué 
d’une activité infatiguable, et au 
courant des hommes et des choses 
dans toutes les parties de l’adminis
tration, était un instrument précieux 
pour le souverain qui a le plus tra
vaillé dans sa vie, et qui a pénétré 
le plus avant dans les détails du 
gouvernement. ” Je l’ai chargé 
d’ouvrage disait Napoléon, sans par
venir à le surcharger.

Tout cela, bien entendu, a causé 
quelque émoi, certaines jalousies, 
des mécontentements à droite et à 
gauche. Maret eut des ennemis 
dont pas un n’eût été capable de 
faire son travail. La réserve extra 
ordinaire qu’il mettait eu toute chose 
allait jusqu’à l’empêcher de se dé 
fendre ; mais, clairvoyant et fort de 
sou droit, il s’est repose sur l’avenir 
pour l’honneur de sa mémoire. 
Attaqué de toutes parts à la chute de 
l’empire, il n’a cessé de tenir tête à 
l’orage ; et quand il est mort, en 
183U, les cendres de Napoléon étaient 
à la veille d’etre rendues à la Fran
ce, qui les accueillit avec amour. 
A mesure que le jour s’est fait 
l’époque où il occupa un rang si 
éleve, Maret a conquis de la popula
rité, tandis que d’autres serviteurs 
de l’empire, moins dévoués, plus 
loquaces, alllchant des prétentions, 

diminuer le prestige de leur

M. W. J. Poupore est en ville.

Il est décédé que l’honorable M. 
Chapleau ne vas pas à New-York et 
il sera probablement ici pour Noël.

Sir Charles Tupper et l’honorable 
Joseph Chamberlain sont attendus, 
demain, à Ottawa.

L’Examen de M. C. II. Mackintosh 
dans la contestation d’ébetton de 
Russell s’e^t continué aujourd’hui. 
Jusqu’à présent les avocats de M. 
Edwards n’ont rien découvert qui 
puisse leur servir.

L’échevin Henderson, le pétition
naire dans la contestation de Rus
sell, accuse le sénateur Clemow d’a 
voir commis des actes de corrup
tion. On dit que M. Henderson 
sera mis en demeure de prouver 
son accusation devant les tribu
naux.

M. M. A. Hearn, C. R., a fait, dit 
on, le dépôt nécessaire pour porter 
devant la Cour suprême la cause en 
contestation de l’élection de l’hono
rable M. Thos McGreevy, député de 
Québec-ouest.

Iæ gouvernement Mercier est en 
guerre ouverte avec les compagnies 
commerciales, qui refusent de se 
soumettre au jugement du comité 
judiciaire du conseil privé, 
payant pas la taxa dont elles sont 
frappées. Deux cents poursuites 
sur le apis.

M. l’abbé Collin, supérieur du 
séminaire de St Sulpiee,da Montréal, 
et l’abbé Palatin, de l’église parois
siale de cette ville, sont dangeureu- 
sement malades à l’Hô’el-Dieu.

On assure quM a été dépensé en 
viron $20,000 par les ch fs libéraux 
durant la dernière élection du comlé 
d’Ottawa. Le nouveau député est 
donc bien sûr de tauter, si même il 
n’éclate pas, sur le chef de fraudes 
commises directement par lui

Le “ Manitoba ” du 15 décembre 
nous apprend que Mgr Taché est 
très souffrant. Lundi et mardi de 
la semaine dernière il a été obligé 
de garder le lit, et il était encore 
incapable de dire sa messe, à la dale 
que nous venons de donner.

M. Charleson, de Québec, a été 
nommé par le gouvernement Mer
cier, inspecteur des opérations de 
chantiers dans la vallée de 1 Ollawa.

La quantité de blé de la dernière 
récolte de Manitoba, expédiée jus
qu’à présent vers l’Est, se monte à 
5,000,000 de minois. De ce chiffre 
4,000,000 de minots ont passé par 
Ottawa avec la destination de Bos
ton, New-York et Montréal. 
Les élévateurs de Port Arthur en 
ont encore près de 2,000,000 de 
minots à expédier, aussilôt que la 
compagnie du Pacifique pourra 
disposer d’un nombre de chars 
suffisants.

“Le Canada-Français,” tel est le 
titre d’une nouvelle revue périodi
que, publiée sous la dire Ai on d’un 
comité de professeurs de l’universi» 
té Laval. Le numéro prospectus 
nous annonce qu’elle paraîtra, la 
première année, tous las trois mois, 
par livraisons de 150 pages, avec un 
supplément additionnel d’une cin
quantaine de pages. Elle traitera 
de religion, philosophie, histoire, 
beaux arts, sciences et lettres. Elle 
est imprimée dans l’établissement 
du “Canadien.” Son premier ar
ticle porte la signature du juge 
Routhier, et le prospectus nous pro 
met, entre autres bonnes choses, 
une collection de documents inédits 
sur le Canada et l’Amérique.

Nos meilleurs souhaits de pros
périté.

connu

LA DEPUTATION DE PRESCOTTsont

Nous avons annoncé, l’autre jour, 
la pré.-ence à Ottawa d’une députa
tion des comtés de Prescott et de 
Russell, qui est venue recomman
der le choix de M. Olivier comme 
juge de ce district judiciaire. Voici 
à ce sujet ce que dit La Minerve :

“Les Canadiens-français de Près 
cott ont suivi notre avis et ont pré 
sen té à sir John Macdonald une 
requête couverte par plus de mille 
signatures demandant la nomina
tion d’un juge français pour Près 
cott et Russell. Ces noms ont été 
recueillis en quelques jours et il eût 
été facile de les quadrupler.

“M. Tassé regrette de n’avoir pu 
se rendre à temps à Ottawa pour 
accompagner la députation, confor
mément à l’invitation qu’on lui 
avait adressée. Comme il y a des 
mois qu’il plaide cette cause, le pre
mier ministre connaît parfaitement 
sa manière de voir.”

ont vu 
nom.

Aussi,le baron Ernouf affirme-t il 
que si, parmi les compagnons des 
travaux et de la gloire de Napoléon 
I, qui participent à l’immortalité de 
sa mémoire, il est quelques person
nalités plus éclatantes que celle de 
Maret, il n’en est pis de plus hon- 
norables.

Maret lui-môma a écrit ces paroles, 
qui peuvent lui être appliquées :

“ En France, l'honneur, le désin
téressement, le dévouement et la 
fidélité sont des titres à une popula
rité durab.e.”

IV
Singulier lôle que celui de ce 

ministre d’un conquérant qui siège 
tour à tour dans vingt capitales. 
Paris, Madrid, Rome, Naples, Milan, 
Turin, Vienne, Dresde, Munich, 
Varsovie, Berlin, etc ! Il n’y a pro
bablement pas, dans l’histoire uni
verselle, un cas semblable. Qua
rante six souverains sont à sa porte, 
attendant, pour ainsi dire, qu’il leur 
donne audience. Les üls de la di
plomatie qui couvrent un vaste em
pire sont tous dans sa main. La 
paix et la guerre constituent le secret 
journalier d î son cabinet. On cher
che à lire sur sa figure et dans ses 
démarches la destinée des peuples. 
C’est à lui qu’aboutissent les dépê 
ches el les instructions cachées d’un 
des plus grands hommes des temps 
modernes. Rien ne se fait qu’il 
n’en ait connaissance. Le ministre 
de la police révè'e t-il à l’empereur 
les agissements d’une certaine asso 
ciation
il vous a devancé, il s’occupa de 
cela depuis quelque temps.—La 
Russie arme contre nous, sire, j’en 
ai la conviction.—M. Maret en a la 
preuve, soyez tranquille.

Comment se fait-il donc que las 
historiens aient cru voir dans ce 
personnage un simple commis de 
.remière classe, où à peu près, sans 
chercher à expliquer la faveur im
mense dont l’empereur le comblait? 
C’est que l’histoire, “ cette grande 
menteuse, ” ne s’écrit pas au cours 
des évènements, et qu’il lui faut la 
réflexion, le temps, la divulgation 
des choses secrètes, pour arriver à 
tracer le portrait des hommes qui 
Vont animée de leur souffle.

(A continuer)
Benjamin Sulte.

CONFLIT JUDICIAIRE

Nous n’en n’avons pas fini avec 
les conflits judiciaires Que de déci
sions contradictoires rendues par 
nos juges sur la loi des licences et 
sur la loi électorale 1 Eu voici enco 
re bien d’autres, qui s’annoncent.

Il s’agit, cette fois, de l’interpréta 
lion à donner à la ioi relative aux 
contestations d’élection.

Une clause de cette loi dit qu’il 
faut commencer l’instruction de la 
pétition contestant l’élection dans 
les six mois de la présentation de 
cette pétition. Mais si une session 
législative intervient dans les six 
mois, qui suivent cette présentation, 
que reste-t-il à faire ? C’est ici le 
point sur lequel il y a divergence 
d’opinion parmi nos juges.

Les uns interprètent la loi de ma
nière à ce que le délai de six mois 
ne soit pas entamé par le temps de 
la session législative.

D’après cette interprétation, si la 
présentation de la pétition a été 
faite un, deux, trois, quatre ou cinq 
mois avant une session, la balance 
du délai doit être prise après la ses
sion, celle-ci ne comptant pas.

D’autres juges sont d’un avis con 
traire. Ils prétendent que le temps 
de la session fait parti a des six mois 
de délai. La cour Suprême de la Nou 
velle Ecosse, les juges Tait, Caron et

Laissez faire M. Maret -

I
UN JUGE FRANÇAIS A PRES

COTT ET RUSSELL.

Le “Free Press,” de samedi, com
me dans son numéro du 12, se mon
tre favorable à la nomination d’un 
juge français à Prescott et Russell
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le quelques instants

in, que notre mariage 
ce rôle d’amonrenx, 

bien les appeler ne 
fuyez, vous retirez 

ih bien, Marguerite, 
inx, avant de quitter 
te inexplicable, 
ice et en bondissant 
it de me parler ainsi, 
t, vous ne cessez de 
ous mêler de ce qui 
le résultat de cette 
me salles horreur et 

icrter votre présence.
>rs de l’appartement, 
à son tour la biblio- 

it semblait chargé de 
i il supposait trouver 
le et apprit à Jérôme 
ibre avec Zelma, que 
dalden repassait les

i que quelques phra- 
our être même poli ; 
lie l’affection qu’une 
avait bien deviné la

tall de grand matin, 
rrivé à une certaine 
gard à la fenêtre fer-

îsulté L.mais le jour 
d’août n’est pas loin.

aonotonie habituelle 
ne arrivée du Nord, 
ait dû se plaindre de 
it, mais il n’en fut 
rguerite semblait ne 
sans murmure. Le 

devenait de plus en 
ne faisait plus reten- 
n’entendait plus ses 

iens étaient négliges 
ce que Missis les 

} et de gâteaux, 
îans, elle ne semblait 
e restait des heures 
croisées au-dessus do 
. Quel pouvait être

, mais, tout étourdie, 
lit garder ses secrets, 
lais sa dignité ne lui 
s, elle savait parfaite- 
enfnie aux premiers 

esse.
sans s’apercevoir du 
félicita franchement, 
ise de ce changement 
a femme.
la résolution qu’elle 

ôme; en vain chaque 
e son fiancé, en vain, 
Heurs sentiments, la

crive, grand papa ? 
lui dire et je déteste

îr écrire à son cousin, 
de môme avec tout le 
ypocrito écrivait des 
le soir, lorsqu’Emilie- 
instants devant la- 

t le brait de la plume 
lie oubliait de fermer 
ise à son pupitre et 
ait remarqué l'exalta- 
Sme, les larme qu’elle

é, Marguerite l’aurait 
juré ses dieux qu’elle .,

Deux fois elle avait J 
ettre dans la boîte de 
;ant dans sa chambre, ■ 
.’enfant descendait en 
n objet oublié. Miss 
it qu’elle était sur le 
]ue-là.
lampe brûlait sur la 

ommencée. Prompte 
ire, saisit le papier et

ement, tu ne souffre- 
ice. Oh ! qne je vous

oucement sur la table 
était temps, des pas
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